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47e 14 décembëcembre 1931 N°26

BULLETIN TECHNIQUE
DE LA -SUISSE ROMANDERéd. : D' H. Demiekre, wg. Paraissant tous les 10 jours
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Appareil de graissage automatique
pour les boudins

des roues de voitures automotrices électriques.

par H. Strehler, ingénieur à Lyss, et E, Loew,
chef d'exploitation, à Martigny.

I. Description.
Le numéro 22 du 2 novembre 1918 du Bulletin

technique de la Suisse romande traitait dans un article bien

documenté, la question du graissage des boudins des roues
des véhicules de chemin de fer. Un appareil fort bien imaginé

y était décrit.
Au printemps 1919 la Compagnie du Chemin de fer de

Martigny à Châtelard désirant, en raison des nombreuses

courbes à faible rayon, que présente sa ligne, introduire
]e graissage automatique des boudins des roues, avait
chargé la Fonderie et Robinetterie de Lyss d'étudier un
appareil approprié à ses automotrices.

Le programme imposé par le M.'-C. demandait un

graisseur central d'un prix abordable ; capable d'alimenter

plusieurs bouches de graissage et d'un fonctionnement
absolument sûr. Le constructeur était également tenu de

fournir un appareil fonctionnant au premier tour de roue

et cessant de débiter dès l'arrêt de la voiture. Les appareils

travaillant par barbotage ou par capillarité ne
pouvaient donc être pris en considération. L'étude amena
donc infailliblement à l'appareil par propulsion étant
donné que ni pompe à palettes, ni pompe centrifuge, ni

pompe à engrenages ne pouvait satisfaire aux prescriptions

formulées.
Le produit de cette étude représenté par la fig. 1 est

une pompe à piston jumelle. Chaque cylindre alimente

une bouche de graissage, par conséquent il laut une pompe

par essieu soit un cylindre par roue.
La conception de l'appareil est des plus simples. Le bâi i

faisant corps de pompe est en fonte et comporte deux

cylindres, munis d'une chemise en acier trempé et rectifié,
dans chacun desquels se meut le piston également en

acier. Ce dernier est constamment appuyé par un ressort
contre l'excentrique calé sur l'arbre. L'effort sur le piston
est ainsi limité à la forée d'un ressort ce qui évite toute
rupture en cas de grippage. Par une disposition spéciale
la soupape d'aspiration a pu être supprimée, ce qui
simplifie la pompe d'une façon-considérable. En fuit de sou¬

pape proprement dite, l'appareil ne possède qu'une

soupape de refoulement.
Au-dessus des cylindres est placé le réservoir d'huile

alimentant les conduites d'aspiration. Ce réservoir peut
être choisi plus ou moins grand suivant la quantité d'huile

que l'on désire envoyer à chacune des bouches de graissage

et selon le trajet que la voiture doit exécuter en une
journée. Au Martigny-Châtelard, le récipient est dimen-
sionné pour suffire au graissage d'un parcours de 90 à
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Fig. 1.

100 km. environ, ce qui permet de procéder à son
remplissage chaque fois que l'automotrice rentre au dépôt.

La commande de l'arbre des cames se fait dans ce cas

particulier par un mécanisme à cliquet fonctionnant
indépendamment du sens de marche de la voiture. Cette
application a été étudiée par les Ateliers du Martigny-Châtelard.

Les fig. 2 et 3 montrent la disposition sur une voiture
et sur un tracteur de 400 HP de l'appareil, sur le Martigny-
Châtelard.

Indépendamment de ce type de pompe jumelle, la
Fonderie et Robinetterie de Lyss a créé un appareil
monocylindrique qui peut convenir pour voitures de tramways
où un graissage moins intense est nécessaire.

La fig. 4 montre cet appareil monocylindrique.
Le dessin fig. 5 montre des pompes mono-, bi- et poly-

cylindriques où tous les pistons sont commandés par un
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